
NOTICE HISTORIQVE SUR LA

mens de leur foi et de leur générosité pieuse subiHotent encore. .

M. Gaschier, Prêtre Sulpicien qui occupa cette cure de 1708 à

1717, donna 500carreauxde vitres pour garnir Ie4 fenêtres de l*Eglise,

^~0^oXî^cU^Q qui ferait croire que lors de la construction en 1704 et 1705 les

i^Of/»Js/i
' y^hassis furent garnis en toile. Il ht présent d*un Fnfant-Jésus en cire

et de beaucoup de tableaux, parmi lesquels on diHtin^ueprécit^ément

^^^C//'///^ celui qui surmonte aujourd'hui le maitre-autel.y*II rebâtit à ses

L '
f frais le Presbytère peu de temps avant de quitter le pays, sans

'^^'^^^Cr.téf^ pourtant achever ce nouvel édifice. On trouve sur ce sujet aux

Ç) r'/ f
'/ registres de la Paroisse la note dont suit copie :

^^^i^' ,y " J'ai fait faire un Presbytèie qui m'a coûté, argent déboursé,

P2é^<M*Ji^^'**-" 7000 Ibs. pour le moins, nonobstant le secours des habitants. Je

/ «/» •: " l'aurais entièr«»inent fini, si j'avais été paisiblement possesseur,

/ I, f
** mais depuis que j'ai commencé à poser la 1ère pierre, j'ai toujours

^t-t/'<î| ti été dans l'incertitude d'y demeurer, parce que mes Supérieurs

V» '^3!«^^/i-i ïA»
" veulent absolument que je quitte ma cure ; ce que je fais au-

/ y 'jLf
** jourd'hui, du moins pour quelque temps.

l'^xlL/f'H.e -f^^^^^ u Pour marquer ma bienveillance envers mon Eglise et pour ob-

(S^lCrt-it a ^i-"" tenir un voyage heureux pour France, je donne Jt mon Kg-lise un

/x ^' —

.

*' grand tableau de la Nativité de N. S. qui m'a coûté en France

/ /^^ ^*'^" ^^^ '^^- *'*'^ * ^* Prairie ce !22 Septembre 1717. J. GASCHIER."
/0p/^^^*-O M. Ulric, qui succéda à M. («aschier quelques mois après son dé-

/ f/y ^ t part,fut aussi un des grands bienfaiteurs de la Paroisse de La Prairie.

i
\^^ " Allant faire un tour en France, en 17*23, il écrit au rég'istre de cette

année, sous la date du 1er Juin, la note suivante .

" J'ai achevé le Presbytère au coût de 1500 Ibs. La maison des

" Sœurs a été bâtie de pierres pendant que j'ai été ici, et j'y ai

" contribué autant que j'ai pu, non autant que j'aurais voulu si j'a-

** vais eu le moyen de le faire.

" La fabrique n'avait environ que 300 Ibs. de cartes quand je suis

" venu et je la laisse avec plus de 500 Ibs. de pièces sonnantes, bans

" compter les dettes qui lui sont dues et qui se montent à 300 Ibs. et

" elle ne doit rien."

Le Presbytère dont parlent MM. Gaschier et Ulric était placé en
arrière de l'ancienne Eglise, mai.-- un peu eu côté. On en voit

^ v^ des restes encore dans le jardin de la Cure, près la clôture qui 1«

V 0|i sépare du passage qui conduit à la Sa«iris*ie.

Ce fut sous M. Ulric que la seconde cloche achetée par cette Pa-
roisse fut bénite ; elle pesait 180 Ibs. La bénédiction s'en fit le 10

Août 1722 par M. Ulric lui-même. Les parrain et marraine

étaient Jacques Moquin et Françoise Rancère de la côte St. Lam-
bert, qui donnèrent à la cloche les noms de Marie Jacques Fran-

çoise.

£n 1723) nous trou roD8 une ordonnance du GrRad-Vicaire M. de


